
 

 

 

 

 

PIC Marseille Provence Alpes                                            Marseille, le 13 juin 2016 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 

 

 

La violence sociale devient la seule pratique patronale… La Poste est loin 
de respecter le droit de grève et le dialogue social, surtout sur la PIC MPA. 
 

              

 

 

 

 Nous avons tous lu la communication du Directeur de la Direction Service Courrier Colis des Bouches 
du Rhône (DSCC 13) du 09 Juin 2016 intitulé « Blocage de la PIC MPA ». 
 

 Nous ne doutons pas un seul instant que la solennité du ton de cette « Communication 
Directionnelle » sera porté haut et fort à l’attention de tous les agents, cadres et non cadres, dans tous 
les services et centres dépendant de la DSCC 13.  
 

 Nous ne doutons pas qu’au-delà des condamnations du Directeur de la DSCC 13, il s’agit d’une 
véritable tactique de communication patronale pour fustiger un mouvement social en criminalisant 
encore l’action syndicale. Comme le Gouvernement, La Direction de La Poste veut associer l’action 
revendicative de travailleurs-euses à des « casseurs ». 
 

Faire l’historique d’une action uniquement à charge, en comparant les travailleurs-euses en lutte à une 
horde de casseurs, c’est occulter totalement l’attitude provocatrice, les intimidations et les multiples 
entraves au droit syndical du Directeur de la PIC MPA.  
 

La Direction est dans son rôle et sa tactique de communication habituelle. 

Comme dirait l’autre, c’est de bonne guerre !!! 
 

 Mais rappelons quand même à ces messieurs qu’ « il y a une équation qui se vérifie toujours dans 
l'Histoire : la somme des injustices d'aujourd'hui est égale au montant des violences de demain. (P. 
Bartherotte) ». 
 

La violence patronale se traduit régulièrement par des menaces, des injures, des pressions 
psychologiques… Parce que si l’agressivité est une nature, la violence est un art. Et il y a des formes de 
violence qui relèvent de l’art de la manipulation. 
 

 Dans le dernier paragraphe de leur tract, la Direction affirme que « La Poste respecte totalement le 
droit de grève et nourrit en permanence un dialogue social équilibré et respectueux… ». 
 

La Poste pratique une nouvelle fois la langue de bois, la démagogie et la poudre aux yeux  pour 
détourner l’attention, version « foutage de gueule », et pour se faire une virginité quant aux causes des 
mobilisations sociales ! 
 

Rappelons l’attitude de ce Directeur de la PIC qui utilise la provocation et la répression en permanence, 
avec un langage qui tient plus de la salle de garde que de la salle de réunion et une sémantique 
juvénile de cour de récréation (où on se toise en montrant ses biscottos et en se jaugeant, prêts à en 
venir aux mains)… 
 

L’attitude de ce Directeur a été dénoncée plus d’une fois par tract, à la DSCC 13, ainsi qu’au CHSCT. 
 

Nous rappellerons aussi l’autisme de la Direction qui n’a de cesse et de souci que de supprimer des 
emplois, de restructurer les tournées, de chambouler les horaires de travail, d’impacter en profondeur 
la vie professionnelle et privée des personnels, de se servir des conseils de discipline comme plan 
social déguisé pour liquider encore plus d’emplois, de pratiquer une répression sans retenue contre 
tous les syndicalistes qui osent se dresser contre eux. 
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